
 

 

11 mai 2020, ici et ailleurs 

 

 

Liliane 

 

 

Alors confinement, dé-confinement ? 

Qui sait, qui saura ? 

On a vécu dans nos murs, isolés,  

sans famille, sans amis. 

Les rues étaient vides, sans âme,  

les parcs à peine piétinés,  

les voitures à l’arrêt. 

Mais que nous est-il arrivé ?  

Chacun chez soi, derrière son huis,  

chacun était pour l’autre un ennemi,  

tout le monde aux aguets. 

  

Il n’y avait que les chats qui occupaient l’espace.  

Et pourtant ne dit-on pas : « il n’y a pas un chat dehors ! »  

Qui croire alors ? 

  

Depuis quelques jours, le second printemps est de retour :  

la nature accompagne notre nouvelle sortie,  

la pluie, la fraîcheur ont été une aubaine.  

Les amandiers sont fanés,  

les tourterelles cherchent encore à nidifier,  

les néfliers se parent de leurs fruits,   

à l’aspect duveteux 

les hirondelles paradent en poussant leurs cris.    

Les roses explosent leurs pétales,  



elles s’habillent et s’éclatent,  

ravies de la douceur et des averses. 

  

Et nous ??? Nous osons un pas dehors. 

Munis de nos heaumes, gantés et masqués.  

Pas question de carnaval,  

juste de ne pas attraper LE mal. 

Certains portent une corolle, 

d’autres se couvrent jusqu’au col. 

Les enfants déambulent, dans les allées 

pas question de s’accrocher aux agrès. 

Pas question de profiter de câlins. 

Des grands-parents en manque des bambins. 

  

Les commerces rouvrent leurs rideaux de fer. 

Dans les malls, 

la lumière réapparaît après tant de ténèbres,  

de couloirs hantés,  

peu fréquentés,  

surtout pas se rapprocher  

il fallait tout éviter.  

Les liens se ressoudent, les êtres se retrouvent, 

les zoom et liens virtuels se sont installés,  

il va falloir se réhabituer. 

De nouveaux codes ont été inventés. 

Mais il n’y a rien de mieux que la réalité,  

la proximité. 

Des cœurs, des mains, des idées. 

  

Vous tous qui nous avez aidés  

dans notre enfermement 

à passer tout ce temps. 

Retrouvons nous à présent, 

dans la joie et les plaisirs partagés. 



Sortons sous le soleil, sous la lune, 

retrouvons-nous sur les dunes,  

dans les villes,  

la Galilée ou la Judée. 

 

 

 

 

 

 

 


